
 UN CLOCHER 

UN NICHOIR 

 

La LPO Sarthe a lancé en 1998, dans le département, une opération de sensibilisation et de 

protection de l'Effraie des clochers. Ce rapace nocturne, grand prédateur de campagnols, 

mulots, souris et taupes est un allié précieux. 

En plus des fluctuations des populations d'Effraies, dues aux variations d'abondance des 

proies et aux conditions climatiques, le déclin à long terme des populations est causé par 

l'activité humaine et le bouleversement du paysage rural. 

Il existe trois causes principales de ce déclin:  

- L'industrialisation de l'agriculture: le remembrement, la diminution du nombre des haies, la 

destruction des vieux arbres, le retournement des prairies, l'utilisation incontrôlée des 

pesticides...  

- Les collisions avec les véhicules qui causent une mortalité anormale, 

- La disparition des sites de nidification. La dame blanche fréquente beaucoup les églises et 

autres bâtiments anciens, les pigeonniers, les arbres creux. Bien que très timide, elle apprécie 

la compagnie des humains. Malheureusement, à cause des saletés laissées par les pigeons et 

les choucas, les clochers et les greniers d'église sont souvent grillagés, les bâtisses anciennes 

sont rénovées ou détruites, les arbres creux sont arrachés. 

 

Il est facile d'aménager un site de nidification : installer un nichoir adapté afin d'héberger une 

famille d'Effraies. En 1998, les premiers nichoirs ont été installés à Courgains dans le clocher 

et à la ferme de l'Arche de la Nature de la CUM, dans un bâtiment neuf. M. Maupay, maire de 

René, en précurseur, avait déjà équipé le clocher de sa commune. En 2000, des nichoirs ont 

été installés dans les églises de Monhoudou, Bouloire, chez des particuliers à Coulans sur Gée 

et un pigeonnier a été transformé en nichoir à Nogent le Bernard. En 2001, dans les combles 

de l'église de Lavernat, installation du premier nichoir du siècle. 

Cette opération est assurée par quelques bénévoles de la LPO, la participation des élus locaux 

et des écoles. Elle a été financée par la DIREN (Direction Régionale de l'Environnement). 

Le bilan est satisfaisant. Sur vingt-six sites de nidification contrôlés (gîtes naturels, nichoirs 

ou pigeonniers) huit ont hébergé une nichée, cinq ont été fréquentés par l'Effraie qui y a laissé 

des pelotes. 

Dans le clocher d'Assé le Riboul, St Marceau, à la ferme de l'Arche, aux Hommas à Ségrie, 

les nichoirs ont été occupés quelques mois après leur installation et deux années consécutives. 

Le pigeonnier d'une ferme de Beaufay héberge régulièrement une nichée.  

Si vous pensez que le clocher de l'église de votre village pourrait accueillir une famille de 

chouettes effraies, intervenez auprès des élus de votre municipalité et contactez-nous. Nous 

pourrons vous conseiller. 
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